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Le matériel de percussion, enfin, est représenté par deux outils 

- 1 galet percuté en grès dur (117x80x50 mm ; poids = 648 g), de forme 

triangulaire et ~ section r onde. Sur l'une des extrémités, on observe une cas-

sure concave , l'autre extrémité portant des traces d'écrasement. La face A 

(la moins bombée) , porte une cupule importante et de petites cupules; la 

face B, seulement de nombreuses petites cupules. Les bords sont en replat. Le 

bord gauche ( vu de la face la plus bombée ) porte de très nombreuses marques 

de percussions et de chocs bien localisées. L'autre bord montre une cupule très 

profonde et une importante surface créée par des marques d'écrasement. 

- 1 percuteur en grès ~ 4 faces (108x54x42 mm ; poids = 385, 5 g), avec 

des marques de choc et même des écaillures aux extrémités. L'une des faces porte 

de grandes écaillures, attestant l'utilisation prolongée du galet . 

Ce matériel de percussion témoigne de l'existence, au vè millénaire avant 

notre ère, d: un campement important où les activités socio-économiques devaient 

être mul tiples • 

En résumé le Lac Noirriiéritetait une fouille approfondie. Dans ce t 
J 

objectif, l'équipe envisage une nouvelle exploration du site pendant quelques 

jours en Mai 1987 , avec la collaboration de Jean CHAVAILLON , Directeur de 

Rec erches au C.N.R.S. et Responsable du gisement célèbre de Melka Konturé 

(Et hiopi e). 

3.2. Province de la Nyanga 

En comparaison avec la Ngounié, peu de sites ont été découverts dans la 

Nyanga au cours de notre mission archéologique tous, des sites ~ poterie , à 

l'exception peut-être du site de Ditouba CAge du fer). Au total , 5 sites ont pu 

être identifiés autour des centres urbains suivants : ' 

- Moabi .: 2 

- Tchibanga 2 

- Mayumba 1 

Total 5 

.. . 1 . .. 
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2.1 . Les sites de Moabi 

Moabi e t ses environs présentent un paysage légèrement différent de 

celui de Mouila , Ndendé ou Fougamou. Il s ' agit d'une zone plus boisée , au relief 

accidenté , la ville elle-m@me étant b§t ie sur des collines. Deux sites, assez 

proches d'un de l' autre, riches en tessons de céramique, ont retenu notre attention. 

Le s i te 1, très perturbé par le passage d'un bulldozerC champ privé), occu-

pe le sommet d ' une colline assez étendue , sur laquelle les vestiges de poterie ap-

paraissent dans le niveau humifère , au - des sus du sédiment argilo-sableux. 

La céramique de ce secteur se caractérise par une pâte dont la couleur 

varie de beige â marron et à texture extr@mement lâche. L'argilE se présente sous 

la forme de feuillets bien apparents séparés par des éléments non plastiques gros-

siers et moyennement abondants . L' argile a l a particularité de contenir du mica. 

Le nombre de fragments de bords récoltés permet de comptabiliser au moins 

7 récipients distincts dont le diamètre d ' ouverture varie de 17 à 29 cm. Une compa-

raison avec les vestiges du site 2 permet d 'interprèter ces fragments, comme appar-

tenant à des marmites. Les bords sont plus ou moins évasés, parfois à marli, avec 

une lèvre tantôt en biseau (le plus souvent) , tantôt convexe ou droite. 

Tous l es t essons présentent un t raitement t rès soigné de la surface 

externe , sous l a forme d'un lissage ; parf ois , celui - ci a été r éalisé également 

sur l a surface inter ne. Un enduit de couleur noire a ensuite été appliqué à l'ex-

térieur , et parfois m@me sur la face i nter ne du bord . 

Certains fragments ( 3 hauts e t 7 parois) présentent des décors. Il 

s'agit , soit de simples cannelures , soi t d'un décor plus complexe de sillons inci-. 
sés encadr ant des impreestons (au poinçon ou au peigne). 

Un seul f ragment se dist ingue de l' ensemble : 1 petit tesson de paroi à 

pâte homogène , couleur ocre et de texture compacte. L'argile est fine et serrée, 

les éléments non plastiques moyens e t peu abondants. Il présente , en outre , des 

traces d ' un lissage externe et d ' un enduit noir. Le décor est réalisé à la molette 

(très fine), sur un renflement repoussé, encadré par 2 bourrelets minces dégagés 



par des i ncisi ons . 

L lO: si te 2 e n revanch e, s ' éte nd da ns une zone endommagé e 

par l 'a ménagem e nt d ' un e p iste o uverte e n contre-bas de l a col li ne . 

Les tessons d e c éramiqu e a f fleurent en s urface sur la piste même, 

et dans les déblais a ccu mulés sur le talus qui la longe . 

Un niveau e n place d e c éram i que e t d e charbons a é té repere , 

à - 4 1 c m par r apport au so mmet de l a coupe de c e talus , dans un 

c o nte xte d e s édi me n t sabl o- argileu x,dési gn é sous l'appe ll at ion de 

structur e A ( po t erie + c harbons i n situ, entre -6 et - 8 c m, par rap­

port au plancher actue l de la piste ). Malheureus e men t, un premier 

éch an tillon d e c harbon e n voye en Labo r a toi r e , s'est revélé insuffi ­

sant pou r po u vo ir être dat é u n se c ond échanti ll o n pourr a peut-ê tr e 

abouti r à une da tation de ce t épis ode c ul ture l . 

Sur ce site 2, il co nv ient de disti nguer deu x t ypes 

d 'objets . 

Le pr emier t ype d 'obje ts es t r e présenté par des marmites gl o ­

bulaires à fond arr o ndi , a o uv erture co mpr i se entre 17 et 24 c m, et 

d'une hauteur d' environ 12 c m. Si x récl pients de cette sorte o nt pu 

ê tr e i dent i fiés . Cinq d ' entre eux so nt réalisés à parti r d'une pâte 

brune plus ou moins foncée , peu hom ogène . L' argile en est très feuil­

letée . légèrement micaèée , avec éléments non plastique s grossiers et 

mo yennemen t abondants . Le s ixième r écipient est réalisé à part i r d 'un 

pâ te oc re , peu ho mogène , dont l ' argi le contient une plus grande quan ­

tité d e mi ca . Le s éléments non plas ti ques (quartz essentiellement) 

sont grossiers et a bondants. Les bor ds sont év asés, l es lè vre s en ma ­

j orité pla tes et droites; sauf d e ux q ui sont convexes . Parfois les 

surfaces ont é t é lissées . parfois, e lles on t été laissées brut es . 

Tous l es réc i pi en ts o nt r eçu u n enduit de c ouleur noire 

à l'ext érieur : certains , à l ' i ntérieur aussi . L~ décor a été r éa­

lisé , soit à p a r tir d 'incisions et d ' impressions pratiquées avec le 

même i nstrument ( une tige fendue) , soit à partir d'incisions au pei­

gne , obliques , pratiquées alternativement dans l ' un et "l'autre sens . 

Le second type d ' objets est représenté par deux jarres. 

Pou r l ' u ne, seul l e fond plat est c onservé . La surface interne présen 

te l e s traces d'un revêtement no ir . L' argile est semblable à celle 

. . . / .. . 
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décr ite préc édemment, légèreme nt micacée . La seco nde jar re, fragmen ­

taire,es t auss i à fond plat, d ' un dla mètre d'environ 25 cm, av ec un 

bord légèrement évasé , dont la lèvre n ' a pas ~t~ conservée. La sur­

face a été soigneusement li ssée , intérieurement et ext~rieurement et 

un enduit noir appliqué à l' intérieur et à l ' ext~rieur du récipient, 

qui n 'éta i t pas d é co r é . 

2 . 2. Le s sites de Tchibanga 

Le paysage de Tchibanga est constitu~ par une savane 

herbeuse avec, par endroits, des galeries forestières , surtout da ns 

les marges des cours d ' eau . 

Deux sites o nt été d~couverts, désignés ici d'après l e 

no m du Quartier de la ville (Muvundi ) oG ils s ' étende nt 

- Muvundi l 

- Muvundi II . 
, 

2.2.1. Muvundi 1 

Ce site a fa i t d'abord l'objet d'un ramas s age de surface , 

qui a livré 

- 29 fragme nts de céramique 

- l d ent 

- l fragment d'os 

- l ga l et de schiste . 

Puis 1 une fouill e a été entreprise dans le sec teur S I E. 

Ce lui-ci s 'est alors révél~ être un foyer , à l'i ntéri e ur 

duquel ont été récolt~s ~ 

- 78 fragments de c éramique 

1 noix de palme 

1 tesson de ve r re moderne . 

Ce site es t intéressant par la découverte d 'autres indices 

typiques d ' un habitat ~ fragment de déchets culinaires , structures 

de cuisine, etc . •. Sa fouille.bien qu'il s ' agisse d' un site récent, 

a un intérêt sur l e plan de l'ethnologie comparée • 

. . . / . " , 



.l f.. r a q me:· n ~ ,j c [) e r C "lI t e 1...1 r ,?:; n s c r! .t s te r 0 se. C: e q a 1 e t t , r j~:-~ ;: ., { 7 2 x 6 4 x 4 7 mm) 

pèse 35':, g , La cassurE est tr ansver sale , pe rpe ndiculénr e au grand 

a x e de l a p .l è c e J. a v e c é ca :i. l lu r E' lat é r a 1 e . La s ur f ace h r 1.0'; é e est 

conc a ve, les marques de choc ne sont pas abondantes, Oue l ques traces 

d'écrasemen t t outefois s on t o e r ce pt i bl es à }1 extrémit é nml cassé. e 

du galet, 

En ce qui concerne la cera mique, le f oye r de Muv und i l a livr ? 

un r éc iple n t brlsé sur place et en parti.e recc'nsti tuable. Il s'agit 

d'une gran d e marmite à f ond plat j'un d i am è tr e d'ouvertur e de 40 cm 

e t d ' une h aute u r estimée à une v ingtaine de cm. La pâte e st ocre 

ro uge, f ri abl e (grand nombre d'esquilles) a textur e peu homogè ne. 

L ' argi le est granuleuse , f euille t ée et très mic acée . On o bser ve dan s 

l a p âte la présence de f ibr es v ég étales qUl fo nt pen s er à u n d égrai ~ . 

sant aj o uté volontairement . Les autres éléme n ts non p l a s t iques gros-
. J 

Sle r s e t a b ondants ; sont e s sent i ellement du calcaire e t , d an s une 

moindr e mesure, du quartz , Le b o rd est d rojt, our lé , à .lèvre arro nd i e 

Le f ond e s t plat dans le prolongem e nt du corps qui est légèrement 

car ~ n é . Ce récipient a SUbl un l is s age exter n e plus soign é a la bas e 

que su r La partie hau te. Ce décor c onsiste en 2 groupe s de 2 sillons 

inci s és e nca d rant un mot i f d ' inc i s ion, obliques ent recroi sées , il 

es t. si t u é au mi l ieu de l a panse. 

La réco l te issu e d u rama s sage perme t d e distinguer, à propos 

de l a c é r amique de ce site , de u x t ypes de pâte 

u n e p â te de cou leu r '1 ct r i. an t lie . b e i g e a 
. , 

ocre, mlcace e , 

ass e z fria bl e à te xture pe u nomog è ne, très sembl abl e à celle du ré­

cipient découvert dans le foyer . 

_. Une pâte de couleur r osée, égaleme n t friable , a texture 

peu homogène micacée , avec éléments non plastiques ( quartz surtout) 

grossiers et moyennement a bondants . Aucun élément végétal n'est vis i 

ble , 

'" . . 1 < • • 
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L<:~.s tri.1gfne n ts T"9C()J. i - I'·~~ ~ r_.l ;~ " -'.·(I jt=:,i". ·i_ t~'n\ - d e c o mptab .. ~. lis e r a u 

rn O.è lls 1~éc l. pi2 nts diftér.ents. L un d'eux e st ident if iable il 

s ' a g It d ' un e peti te marmite à fo nd plat ( d iamètre = l2 c m) e t à 

b ord dr oi t o ur l é a l èv re conv e xe ( d ia mètre d'ouverture = 21 cm ) 

La na ll teu r du vase n' e st malheu r eus ement pas restituable. L ' obj e t 

a é t é liss~ g rossi è remen t à l'i nt érieur et à l'ext é r le ur e t re v ~-

tu d' un e nd ui t de c o u l e ur noir e. 

2. 2.2 . Muvundi II 

Ce second sit e qui s ' é t end non l oin du pr em i er, n ' a 

falt l ' objet que d'un bref ramassag~ d e surface 4 fr agment s 

de céramiqu e au total . Ces tessons prés e nt e nt les m~m e s c arac ­

téris t iq u es , en ce q ui c oncer ne l a pâ t e et le décor, que ceux 

d é cri t s ci-dessus. 
, 

De s carottage s a l a tarière , eff e c t ués ensu it e a u Lycée 

d ' Eta t et à proximité de la Nya nga , a la recherche d e s o l s a rch é o­

log iques, n ' ont pas été fructueux . On atteint direc t ement le ni­

veau d'altérit e . 

Cela n ' est pas étonnant " les sols des collines de l a ré­

gI o n de Tchibanga ayant fait l'objet d ' un less i v age et d ' un déc a ­

page intenses , d us au r uissellement . Le plus souvent ; seu l s les 

bl ocs fe r ra l l i tiq ues e t la cuirasse latér i tique 8\ubsistent su~ les 

fl a ncs et les s o mmets l'horizon argllo-sableux a s ol i flu é da ns 

le s bas-fonds , fo rman t u ne plaine d'accumulation allogène sur l es 

r ives du fleuve Nyanga . 

2 . 3 . Le si te de Di touba (près de Mayumba) 

Les rec herches o nt por té , en derni er lieu, s ur le cor-

don littoral qui longe l e poste de Mayumba et aux al entours de la 

Mi ssion catholique St Ant oine. Les résultats ont ét é décevants 

l éc lat de quartz dans la c o ncession de la Mission ; 4 tessons 

d e poterie , don t l décoré , dans la c o ur de 1"'Hôtel Safari" o 

. . . / . . .. 
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On décida donc , le 31 janvier 1987, de porter l 'attention vers la 

Pointe Pangs (au Nord de Mayumba). En route, avant la bifurcation conduisant 

vers ce lieu-dit , f ut a lors découvert ', le s i te l e plus i mportant de la Nyan­

ga à l'heure actuel le : Ditouba . 

Alo r s que nous roulions ~ vive allure en Land Crui ser, l' attention 

de llun de no us ( 1) fut, en effet, r etenue par une coupe exposée l e long de 

la route, dans l aquelle un niveau de charbons et de briques r ouges était visi ­

ble. La pou r s ui t e de l'excursi on vers la pointe Panga f ut par conséquent sus­

pendue , afi n qu ' on consacr§t la j ournée au niveau s i t e . 

Ditouba, es t s itué ~ 23 km au nor d-nard -est de Mayumba, dans un 

écotone de fo r @t dégradée . Un cours d'e au proche , à environ 100 m à l'Ouest , 

pourrai t avoi r joué un rôle i mportant dans le choi x de l'emplacement de cet 

ancien village , enc ore récemment habité, qui s'est simplement déplacé vers le 

carrefour de la Pointe Panga . Exposés par la construction de la route Mayumba­

Tchibanga , les vestiges archéolog iques affleurai en t sur un talus situé sur le 

côté Est . 

La partie encore intacte du site est très impor tante, ce qui néces­

sitera de nombreuses miss ions de f ouilles . 

Deux secteurs ont Fa i t l'objet de sondages 

niveaux d1occupati on bien en pl ace. 

N34E3 et 552E2 , représ entant des 

La céramique du s ondage N34E 3, s ecteur le plus intéressant du site 

en r a i s on de la présence d 'un Four décrit pl us l oi n , se r éparti t en cinq ca­

tégories f ondées sur des di f fé rences de p§te. 

Une premi~re catégBrie, l a plus imoor tante , se caractéri se par une 

p§te noire, homog~ne et t r ès résistante. L'argile est fi ne , l ég~rement micacée , 

avec élémen ts non plastiques tr~s grossiers (3 - 4 mm) et tr~s abonda nts (prin­

cipalement quartz e t calcaire). Dans ce groupe , les teqsons r eprésentent tous 

des fragments de parois, dont seule la courbure donne des i ndicati ons d'ordre . 
typologique, ces fragments semblant appartenir ~ de grands r écipients. Ils ont 

reçu , intérieurement et extérieurement, un engobe de couleur ocre. 

(1) L. DIGOMBE. 

$ •• /0 .. 
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Une .::>~:::gn d~_.::.~té go): ~~~ . 'l e fraqme n ts offr e une pate assez 

proc he , pen sa c:ouleur -2' S ," C() [j;pC'SJ. ClH! de c elle décr~t e p l us 

hau t toutefoi s la t ex ture en est mO lns homog~ne et , surtout , 

cette pât e e st moins rés istante L'argile e st plus granuleus e. Cer-

tains fr a gments o n t reç u un en gobe de cou l e u r ocr e. 

La ~t r o~_~i è. ~~·:~. ~~J: éÇL(~.E~._'= n'es t r e p r és en t ée que par J s e u] t r aq ­

te brun e, peu homc;gène et [ (j ab le . L' a rgile e st Eeu i. l1e t ée 

ave c él~men ts non pl astiques g ross iers et tr ès abondan t s . Un engo b e 

r ou g e a été pass é sur l e s deux faces . 

concer ne 2 f ragments , à pâte ocre, 

pe u fr iable et textu re h omogène. L ' arg lle est finement granuleuse , 

av ec é léments non plastiques gr os siers et moyennement a bondants . 

La de rniè re c atég~r ie se compo se de fragments a pâte beige, 

friab le et à text ure pe u homogè ne . L'arg i le es t granul euse, avec 

éléments non plastiques grossie rs e t moye nnement abond a nts . Un peti t 

fragme nt , i l convient de le no ter présente un décor de c annelure. 

Le secteur S52E2 3 fou rni un iquement de la poteri e, associ~e 

à d u charbo n en abondanc e (bOl S et noix de palme carbonisées) . De 

densité t r~ s forte au mèt re car ré , e lle remonte au xrè siècle de 

notr e ère 1020 + 6 0 a . d . ( Be ta 206 6 ) 

Cette c er a ml que n 'est quèr e différente de cell e qu'on vient 

de décrire . Les c atégo r ies 1 , 3 et 4 son t absentes en r evanche , la 

pl upa rt des tess ons ( en g ra nd nombre ) se rattac hent au g r oupe 2. En 

out re , deux autres c atégories appar aissent . 

La première catégorl e concerne de s fragments à pât e bicolore 

(oc re- roug e à l ' extérieur et grise à l ' intérieur) . ass e z r~sistante . 

L'a rg ile est fineme nt granuleus e , av ec élements non plastiques gros­

siers et moyennement abondants . 

L'autre catégorie est co ns t ituée de fragments à pâ"t e gris­

clair , fr i able et peu homogè ne . L' argile est feuilletée , avec élé­

ment s non plastiques t rès gro s siers et tr~s abondants ( quartz et 

peti ts grav i ers de c ouleur b ri que) . 
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les tr O.1S [1 .1. ve au x r e pér é s j", c s du so ndage _ Sn ce qui concerne la 

forme des 0 bjets, bie n peu de fr agme nts o nt l ivré des indications 

d' o rdr e typologique . 

·3.ppar tjent _ i ndi scut abl ement, a un e marmite glo-

b ula ir e , è\ bo rd lég èc (C~ m cnt évasé , à lè vr e fine et conve xe. Trois 

autres fr ag men ts de bord o n ~ été r écoltés , do nt 2 légère ment 
, , 

ev as e s 

et à levr e c onvexe , Le t roisi ème, droit, à l èvre éga lement convexE'. 

Enfin . cercalns t e sson s de l a ca tégori e l ont é té li ssés e t 

engobés d ' autres e n gobé s sans lissage p r éalable : d'autres e nco r e 

laissés brut s, comme les f ragment s des a ut r es c at égorie s d e c ette 

cér amiqu e 

Le secteur c a p i tal N34 E3 est caractérisé par la precence de 

c e quj, semble ètr e des vesti,SL~~~ __ fo urn eaux : st r uc t u re faite d e 

briques rouge s et exposée au so l ave c une masse l mpor tant e de ch ai 

bons de bois, durs et de gr o s c al lbre . L' analyse d es éc han tillons 

devrait perme ttre une iden ti fic at io n de l'esse nce g ui a ser vi comm e 

bo i s de chauf fe . 

La concentrat i on de b r iques r o uges, apparue à l ' extrémi té du 

sondage , e st consti tuée notamment de : 

- 3 grandes briques de pl us d e 12 cm x 5 cm , orien tées l ' une 

Est-Ouest e t , les autres , Nord-Sud 

- 2 fragm en ts de brigues, respect ivemen t de 3 c m et 6 cm de 

longueur , pIac és ::! p r ox L!ll.it é
i 

i/er s le Nord . 

Un t o t al de l a brigue s a pu être dén o mb r é , tout co mme a ét é 

soigne us e ment relevée su r croquis l a structur e apparente de la 

bas e con servé e du fourneau énigma t ique bâti avec c es matériaux. 

Côté sud-ouest , les briques étaient d ' abord d'un rouge vif, 

avec du cha r bon à leur base côté nord, les brique~, plus impor-

tantes , portaient des taches noirâ t res sur la face superficielle. 

Quelques t e ssons de c ~ramigue o nt pu être repérés . 

Dans l es ni veaux sou s - ]acen ts (- 27 cm) les trè s gros charbon s 

d evenaie nt e nsuit e pa r tic u lièr emen t abondants côté sud-est . 

. / . 



Tr ,_' n~ ,Jt ' h'-iqi je S appala lssent 

1 . bri q ues couleur ro ~ge vi f et jaune-orange (+ 20 briques) 

avec taches noirâtres sur la fa ce s uperficielle. 

d en viro n 20 cm de long (briques de 

g ra ndes di mens ion s ) 

3. de rnière s brique s () brlq ues),l'une rou ge e t , L ' aut re , 

ora nge . 

La base des br iques re posalt a -23 c m de profondeur, le 

sommet affleuran t en tr e -6 et -9 c m. La structure de briques rouges 

elle-même se pr o l o ngea it vers le nord-est du c arré. Plus important es 

dès les premiers niveaux , ce s b r lques portaient des taches noirâtres 

su r leur face superficie lle . 

d e ssus du niveau de charbons . 

vis ible s . 

Elle s s 'arrêtaien t à -26 cm j uste au-

Enfin . des tessons de céramique étaien~ 

Au départ, la structur e a semblé représenter Les vestiges 

d 'un fourneau pour la fon te du f er , les briques rouges as sociées a 

du c harbo n rappelant pa r leu r mode de construction 1es fourne aux de 

Moanda l et II (Haut-Ogooué) ou du Lac Bleu de Mouila (NÇLounié). Or , 

l 'absence de sco r ies co nst ituai t un e énigme. 

Il a donc fallu u n mo ment envisager l'hypo t hès e d'u n four 

a céramique. Mal s, la très fa ibl e denslté des tessons de c éramique 

dans ce secteur nor d du site et l ' aspec t de la pâte ont paru faire 

écarter aussi cette seconde hypo th èse . Par aill eurs , dans les a nnal es 

archéologiques de l'Af rique centrale , il ne semble pas y avoir 

d 'exemples d ' ut il isation de fo ur s pour l a cuisson de la po t erie, 

celle - ci ét ant toujours c Ulte à l'air libre . 

En a ttendant une fo uill e complète-du site , no us nous sommes 

livr ésà un premier ex amen minutieux des briques rouge s d~ Ditouba, 

en les co mparant avec celles de Moanda et du Lat Bleu . Il a pparaît 

clairement qu'el l es sont ~trangement ressemblantes. Les recherches 

menées au Rwanda ( Van Not en , 19B3 ) montrent , en outre , que cer tains 

sit es de la pal~o- métallurgie du f er so n t repérés uniquemen t grâce 

à la pr~sence de briques r ouges , sans association de scories et qu'il 

s ' agit , dans ce c as , d'anciens rest e s de fourneaux déman télés. 
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La structure de Ditouba serait , ainsi, un cas semblable; le 

premier, jusqu'à présent , au Gabon. Ce fourneau démantelé a été en activi­

té, d'après un premier échantillon de charbon envoyé pour datation, vers 

730 + 60 a . d. (8eta 20065). Une industrie métallurgique au Vlllè siècle de 

notre ~re, dans la Nyanga, dont Ditouba apparatt pour le moment comme un 

foyer important, ce fait à lui seul est de très grande portée pour l'archéo­

logie gabonaise. 

Deux occupations, non contemporaines par conséquent, ont été iden­

tifiées à Ditouba. Au vrrrè siècle,il semble être un centre de métallurgie, 

contemporain des populations du Haut-Ogooué de la région de Mikouloungou, 

dont nous possédons une poterie presque intacte (720 ~ 70 a.d.). Au xrè siè­

cle (1020 ~ 60 a.d.~, en revanche, c'est un centre spécialisé de la poterie, 

dans un environnement de palmeraie, comparable à celui plus ancien de 

Massango l, dans le Haut~ogooué (350 + a.d.) •• 
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A N N E X E S 

A. Sites recensés au cours de la Mission 

1. NGOUNIE 

Fougamou 

Mandilou 

Yombi 

Mouila 

Ndendé 

Total 

2. NYANGA 

Moabi 

Tchibanga 

Mayumba 

Total 

1 

4 

3 

4 

1 

13 

2 

2 

1 

5 
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B. Liste des dates au radiocarbone obtenues dans la Ngounié 

et la Nyanga à partir des échantillons de la miss ion 

DATES C14 ECART-TYPE N° ET LABORATOIRE PERIODE CUL TU-
B.P. RELLE 

6450 130 Be t a 20060 Late Stone Age 

II 3890 140 Beta 20068 Late Stone Age 

III 1860 90 Beta 20069 Age du fer 

1770 60 Beta 20064 Céramique 

K.8 1910 80 Beta 20063 Age du fer 

1220 60 Beta 20065 Age du fer 

930 60 Beta 20066 Céramique 
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5ITE COORDON NE ES 1 LITHIqUE POTERIE FER FOYER 

rougamou 1°12'5 x 
10° 3.5' E 

~Bndilou I 1°1 5' 551'5 
i x x x 

10 0 37 1 E 1 

Mandilou II 1°15 ' 55"S 
X x 

10° 37 'E 

,~ndilou III 1°15'55"5 
x x 

10 0 37 ' E 
-

andilou IV 1°15 1 55 "5 
x x 

10 0 37 ' E 

Yombi P.K. 3 1°25 1 5 x 

1 
10 0 38 'E 

1 

Yombi P.K.7 1°25 1 5 
1 x 
i 

i 10 0 38'E 

Yombi P . K.8 1° 25 ' 5 

1El~38 ' E x x x 

ui la 1 1° 30 1 5 1 

11°10o 'E 1 x x x 
- _ .. _- -

1 
'·'cui la II 1°30'5 

1 x 
11° 10'E 

l"'o uila III 1°30' 5 

1 

x x 
11°10 1 E 

Mouila IV 1°30 '5 x . 
11°10'E 

1 

: Ndendé 2°14'S 
i x 

11°20'E 
i 

1 

1 Moabi 2°25'5 x 
11°10'E 

1 
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SITE COORDONNEES LITHIQUE eOTERIE FER FOYER 

t1Jvundi l 2°30'5 
11°10'E x x x 

-

Muvundi II x 

Ditouba 3°15'55"5 x x 
100 30'E 

./ 
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• 

Fig 2 céramique de Yombi P.K . 8 



• 

Fig 2 céramique de Yombi P.K. 8 



- 45 -

Fig 3 céramique [Ji' f"1uabj (si tes 1 et 2) 
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Fig 3 céramique clt ~ î-1uatJi (si tes "1 et 2) 
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